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tait borne ä grouper les fortifications dans la region oü se

livrera la bataille decisive, c'est-ä-dire ä la limite de la Champagne

et de la Lorraine, en visant surtout ä protöger les llancs
du deploiement strategique, et si on avait consacre un milliard
ile francs ä augmenter ies effectifs de Tinfanterie et de la
cavalerie, ainsi que Tarmement de Tartillerie, on aurait donnö
ä Tarmee francaise un essor tel qu'elle aurait pu prendre
l'offensive au döbut cles Operations; ce qui eüt ete la meilleure
maniere de proteger son territoire, en portant la guerre chez
Tennemi. On n'aurait pas surtout la triste conviction, en 1887,

que ce milliard et demi a ete, en grande partie, döpense en

pure perte, puisque l'invention cles obus-torpilles, qui ruinent
le fort le plus puissant en cinq heures de feu, a aneanti toutes
les espörances ({n'avaient concues les auteurs cle ce Systeme
defensif. »

De notre cötö, nous n'avons rien ä reprendre aux observations

susmentionnees et tres justes de M. le general Pierron
sur Tabus cles fortifications; de plus nous voyons qu'en fait,
il adhöre aux vues de M. le gönöral Sere cle Rivieres en ce

qui concerne le respect de la zone neutre de Savoie et cela

peut nous suffire. Toutefois nous dösirerions plus encore ; nous
voudrions rassurer les uns et les autres quant aux craintes
d'une aisee offensive italienne par la Savoie neutre, et par la
Suisse, ce qui serait la meme chose, et cela fera Tobjet de

notre prochain article.

Guerre de l'Erytree.

Cetle fois une bonne nouvelle nous arrive d'Afrique au

compte de Tarmee italienne, et c'est. avec plaisir que nous
Tenregistrons ici apres tant et de si rüdes revers. La place
d'Adigrat et sa vaillante garnison d'environ deux mille hommes

sont enfin delivröes. Le 5 mai, le brave major Prestinari,
son chef, a pu, apres plus de deux mois d'un severe blocus,
suite du desastre d'Adoua, se mettre en communication avec
Tarmöe de secours, et des le lendemain l'evacuation s'effec-
tuait en debutant par environ 300 malades ou blessös. II en
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ötait temps, car les vivres, Teau, les medicaments commencaient

ä manquer, et la reddition ä merci n'eüt plus ete qu'une
affaire de quelques jours.

Mais le general Baldissera veillait. Par une concentration
methodique et sans bruit, son corps d'armee a ötö constamment

achemine des sa base d'Asmara vers le Sud. vers Gura,
Digsa, Hala'i, Adi-Caie, Senafe et plus loin sur les routes
d'Adigrat, en cleux ou trois colonnes, avec convenables
llanqueurs, de maniere ä imposer le respect aux bandes insurgöes
et pillardes des petits ras tigrins.

D'ailleurs cette poussöe en avant etait appuyee d'opportunes
negociations cle paix par les soins adroits du major Salsa,
peut-ötre aussi, a-t-on dit, du colonel anglais Slade. De cette
facon Baldissera put arriver ä son but presque sans coup förir
et juste ä temps pour rendre ä Tarmöe deux mille cle ses plus
braves soldats, qui semblaient perdus pour eile.

Cet. heureux evenement renouvelle Tagreabie surprise de la
delivrance cle Makalle, avec cette difference — ou cette res-
semhlance — que le bataillon du lieutenant-colonel Galliano,
apres sa sortie de Makalle avec les honneurs cle la guerre, fut
solennellement reconchiit aux siens, ä Adigrat, par tonte
l'armee de Menelik, tandis que maintenant c'est tout le gros
de Tarmee de Baldissera qui vient chercher triomphalement le
bataillon Prestinari dans son camp investi.

Ce fut par une marche en retraite que les defenseurs cle

Makalle rejoignirent leurs camarades. C'est par un mouvement
en avant que Baldissera sauve, au bord möme de la fosse,
^on bataillon d'avant-garde. La marche offensive. habilement
organisöe et bien menee, a donc ahouti ä un succes bien
reel.

A quel prix exact cet avantage a-t-il etö obtenu
C'est ce qu'on ne sait pas encore, mais ce qu'un prochain

avenir dira.
Le myslere auquel nous faisions allusion dans notre

derniere livraison (v. p. 270) dure toujours. 11 ne se revelera
guere, et au complet, que par les textes cles divers projets de
traites de paix en presence.

Toutefois ceux-ci ne tarderont pas ä ötre connus : ils sont
cn cours d'ölaboration. Les negociations ä leur sujet se pour-
suivent activement, quoique ä grandes distances geographiques.

Par ce que Ton en sait, au moyen des trois livres verls
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que vient de distribuer le ministere Budini' et ä l'occasion
des importants debats parlementaires de Bome des 8 et 9 mai
courant, tout s'arrangerait au mieux pour les uns comme

pour les autres et surtout pour le ministere Rudini aux termes
de sa solennelle declaration du 17 mars, ä l'ouverture des

Chambres. L'Italie obtiendrait. la pleine possession de TErytree
jusqu'au Mareb et ä la Beiesa vers le Sud, avec droit cle

partieipation dans Tinvestiture des ras du Tigre, ä charge de

reconnaitre la parfaite independance de l'Abyssinie, la neutralite

de la route d'Adua au port de Massoua et de payer comptant

la rancon des prisonniers, auxquels seraient joints, par
dessus le marchö, les liberes d'Adigrat.

Voici d'ailleurs quelques extraits cle recentes depöches de
Massoua et de Rome qui corroborent ou completent les
indications ci-dessus :

Rome, ler mai — On annonce comme prochaine la marche en avant

vers Adigrat de la brigade Gazznrelli qui est former de bersagliers et

d'alpins. Mercredi, le general Baldissera, aecompagne de plusieurs generaux

et d'un grand nombre d'officiers, a pousse une reconnaissance
jusqu'ä Senafe, qui est k 60 kilometres au nord d'Adigrat. C'est un point
strategique d'une grande importance.

Mangacha et les autres ras du Tigre sont reunis au sud de l'amba

Debra-Damo, ä une trentaine de kilometres au nord-ouest d'Adigrat.
Les troupes italiennes ont termine la construetion d'une route militaire

entre Adi-Caie et Senate, ün est en train de construire ä Adi-Caie un
Lirand magasin qui devra contenir tout le nöcessaire pour Ies Operations
de guerre. Y seront concentres les approvisionnements et les munitions

pour le corps expeditionnaire, afin d'eviter les allees et venues conti-
nuelles des convois militaires entre le campement et Asmara.

Adi-Caie est donc la base des Operations. Senafe et Adi-Caie sont relies

par le telegraphe optique. A Senafe, on a construit un camp retranche.

Rome, 4 mai. — Le corps d'operation, concentre ä Senafe, aurait
commence le 2 mai sa marche offensive en trois colonnes.

La premiere, partie de Barachit, avancerait priidemment et sans
interruption vers Adigrat.

1 Le volumineux Livre vert, distribue le 12 avril, comprend trois parties:
la lre reproduit les pieces dont la publication avait dejä ete ordonnee par le
cabinet precedent; la 2me renferme d'autres documents retrouves dans les ca-
chettes des archives; enfin, la 3me, renferme 120 documents relatifs aux
dernieres negociations avec Menelik et k la Situation de Kassala, ä l'egard des

Derviches et cle la guerre entreprise contre eux par l'autorite anglo-egyptienne

1896 20
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La seconde se dirigerait d'Adi-Sigre sur Adoua, en contournant la place

assiegee de fagon ä prendre les assiegeants k revers.
La troisieme. partie de Coatit, irait renforcer la premiere vers Adigrat.
L'ennemi parait avoir masse ses forces sur le mont Focada, d'oü il

barre la route d'Adigrat.

Massaouah, 3 mai. — Le general Baldissera est arrive hier k Barachit
avec tout le corps d'operation. Une rencontre, favorable aux Italiens, a eu
'ieu aux avant-postes.

Le major Salsa, que le negus avait emmene avec lui jusqu'au lacAdis-
cia, en est revenu. II a ecrit, en date du fer mai, d'Amlia Sion, oü il est
retenu par le ras Mangascia.

Massaouah, 5 mai. — Hier apres midi, ä deux heures, le corps italien

d'operation a campe k Chersaber, ä trois quarts d'heure d'Adigrat. Les
communications furent aussitöt etablies avec la garnison d'Adigrat, dont
lc commandant, le major Prestinari, est alle rendre visite au general
Baldissera dans son campement. Les Abyssins ont harcelepar petits groupes
le corps d'operation pendant toute la journee sur les flancs, pendant la

manche et dans les campements.
L'ennemi ne se presente jamais en force, mais sur tous les points. II

oecupe fortement les monts Amoleita et Zeban. Le ras Mangacha oecupe
les positions qui dominent les environs d'Adigrat et rend difficile pour le
moment l'evacuation du (ort.

Massaouah, 6 mai. — Dans la nuit du 4 au 5 mai, les Tigrins se sont
eloignes des positions occupees par le corps expeditionnaire. Actuellement,

celui-ci est etabli fortement sur les positions de Bongollo k Adigrat.
La sortie et l'acces du fort sont parfaitement libres.

Hier, environ 300 blesses et malades, dont quelques-uns portes sur des

brancards, sont sortis du fort d'Adigrat. Ils ont tous ete diriges sur Adi-
Caüe.

Les ras Sebat et Agostafari se trouvent sur notre flanc gauche, et le

ras Mangacha sur notre droite, incertainsde ce qu'ils doivent faire. Le ras
Aloula, trompe par la manifestation du colonel Paganini, qui etait parti de

Adi-Ugri le 30 avril avec deux bataillons de bersagliers et les bandes da

Seare, aecourut k Adoua oü il se trouve encore avec deux mille fusils.

Massaouah, 1 mai. — Le ras Sebat s'est retire au sud d'Adigrat, surla
crete d'Adagamus. Le ras Agostafari est encore au nord-est d'Adigrat. Le

ras Mangacha semble operer un deplacement vers Haussen. Le ras Aloula

avec ses forces s'est avance d'Adoua jusqu'au passage de Cascorclii, ä 2

heures au nord d'Ailoua.

Rome, i mai. — On telegraphie de Massaouah que le ras Makonnen fait
construire ä Makalle un camp retranche dans lc genre de celui de Boru-
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uiieda. On concentrerait a Makalle des armes, des munitions, des
approvisionnements et des betes de somme. On fortifierait aussi les gorges d'Al-
gol et d'Agoula qui, l'une au sud et l'autre au nord, donnent dans la plaine
de Makalle.

Le gros des prisonniers italiens forme des hommes les plus solides qui
ont pu resister aux longues marches, au manque de vivres et aux privations

de toutes sortes est deja arrive au campement de Borumieda ä l'ouest
du lac Asdibbo, k 300 kilometres d'Autotta.

Les malades ou blesses marchent lentement. Lorsqu'ils ne peuvent plus
continuer, ils sont laisses en consigne aux ras des provinces traversees.
Des leur rötablissement les ras doivent les interner dans les environs de
la capitale de I'Elhiopie.

Du Choa on annonce que Menelik est attendu prochainement k Antoto
et que de grands preparatifs sont faits pour la rentree triomphale de

l'armee. Menelik est actuellement au camp de Boromeda avec une parlie des
prisonniers italiens.

De nombreux baraquements ont ete etablis sur divers points du Choa

pour l'hivernagc de ces prisonniers.

D'autre part, de la Chambre de Rome viennent d'importants
renseignements au sujel des previsions de paix. Par les
declarations du ministre des affaires etrangeres, cluc de Sermoneta,
et du general Ricotti, ministre de la guerre, confirmees
expressöment par le president du Conseil Rudini, le gouvernement

entend s'opposer ä toute «. guerre ä fond n, abandonnee
toute idöe cle protectorat et se contenter des limites Mareb-
Belesa ; il conserverait aussi Kassala d'entente avec le gouvernement

anglais, pour ne pas troubler les plans cle Texpödition
dite de Dongola. On a particulierement remarque, dans le
discours du genöral Ricotti, son persuasif requisitoire contre
la « guerre ä fond », c'est ä-dire jusqu'au Choa, ä commencer
des la mauvaise ligne Adigrat-Adua. « Si Tennemi nous atta-
quait, a dit le ministre, en dedans cle notre forte ligne Mareb-
Belesa, le commandant en chef italien serait autorisö ä en
sortir pour le poursuivre, mais il y devra rentrer ensuite.

11 Pour faire la guerre ä fond, il faudrait deux ans, cent
cinquante mille liommes et un milliard de francs, et encore
le succes serait-il incertain.

ii Pour procöder par ötapes ä la conquöte de l'Abyssinie, il
faudrait cinq ans et un milliard et demi de francs.

» Les negociations pour la paix ont ete roinpues lorsque
Menelik a formule des pretentions excessives. Le gouverne-
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ment fern tous ses efforts pour obtenir la mise en liberle des

prisonniers, möme eu payant une rangon.
» Mais il n'est pas question, ni pour le moment actuel, ni

pour l'avenir, d'abandonner l'Erytree. II faut, outre Asmara.
fortifier Senafe, et les relier solidement ä Massouah et Zoula.
Ces dispositions permettront de repousser toute attaque ; la

depense de 150 millions qui a ete votee suffirait, et Ton pourrait

commencer assez promptement ä rappeler les troupes
blanches. t>

Revenant aux Operations cle l'Erytree mentionnons, pour
terminer, que, d'apres des telegrammes cle Massoua, du 8 mai,
l'evacuation du fort d'Adigrat par les Italiens serait maintenant

un fait accompli. Les convalescents, les bagages, le

materiel en sont partis. Le commandant en chef compte y rester
encore quelques jours pour tenter par tous les moyens, ecrit-
oii, la delivrance des prisonniers. A ce propos on apprehende
des complications par suite de malentendus assez graves ; les

ras entendent en effet toucher la rangon de leurs prisonniers,
puisqu'elle aurait ötö promise, tandis que Baldissera exigerait
leur liberation au droit du vainqueur.

Les manceuvres du Ier corps d'armee en 1893.

Maintenant que les polemiques, un instant soulevees par les

manoeuvres du Ier corps d'armöe, sont tombees dans le domaine
des choses passees et que les esprits ont eu le temps de se

calmer, nous allons donner un rapide röcit des trois journees
consacrees aux exercices cle division contre division. Nous
nous baserons exclusivement sur ies pieces officielles, ordres
et rapports, qui nous ont öte tres obligeamment remis par les

etats-majors cles deux divisions, n'y ajoutant quelques com-
mentaires que lorsque la clarte du recit Texigera ou que tel
mouvement ou teile Situation nous y inviteront d'une maniere
speciale.

Nous rappelons que l'idöe generale, base des trois journees
de manceuvres etait la suivante :

Une division Ouest, concentree au nord de Nyon (Fa
division], formant l'aile droite d'une armee Ouest, cherche ä

penetrer dans le plateau suisse.
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